
BRUXELLES TOUT AUTREMENT!
La ville de Bruxelles a été ébranlée par une gestion 
calamiteuse et surtout par les affaires inacceptables 
du Samu Social, par la démission du Bourgmestre 
socialiste Yvan Mayeur et de la Présidente socialiste du 
CPAS Pascale Pereita. 

Après toutes ces dérives, les citoyens veulent une toute autre 
politique plus éthique, un tout autre BRUXELLES mieux géré, 
une vraie participation citoyenne et un Collège composé 
de personnes qui n’ont qu’un seul mandat politique et ne 
cumulent plus avec leur fonction de parlementaire. 

Nous les avons compris et nous voulons donner l’exemple en vous 
proposant une alternative citoyenne forte basée sur un nouveau projet 
de ville mobilisateur écrit avec vous  et  une autre méthode de gestion de 
la ville honnête et transparente basée sur la co-
décision avec le citoyen.
Pour incarner cette dynamique citoyenne, nous 
avons notamment  décidé que la liste devait être 
une liste non particratique, ouverte aux citoyens 
Bruxellois qui veulent changer les choses et rendre 
BRUXELLES plus humaine, plus belle, plus sûre, plus 
mobile et mieux gérée.

Dans la même logique, j’ai décidé de 
m’appliquer aussi la règle du mandat 
politique unique même si je n’y suis 
pas obligée légalement. Je suis en effet 
Parlementaire tout en adorant ma ville, en y étant 
engagée et conseillère communale. Mes fonctions 
politiques principales  ont toujours été nationales 
ou européennes (Présidente de parti, Vice-Première 
Ministre et Ministre, Parlementaire, Conseillère 
spéciale à l’Europe).
 

Sachant que mon engagement politique, 
sous un titre ou un autre, se poursuivra à ces niveaux de 
pouvoir après 2019, il m’a semblé nécessaire que la tête de 
liste puisse être confiée à une personne qui n’aura qu’un 
seul mandat communal et un seul engagement politique : 
celui de gérer la Ville de BRUXELLES demain comme candidat Echevin ou 
Bourgmestre sans être par ailleurs Parlementaire. 

C’est un choix d’honnêteté et de transparence à votre égard.
Nous sommes donc tous très heureux de confier la mission de tirer 
notre liste à Didier Wauters, un citoyen bruxellois qui vous 
ressemble : opticien apprécié et reconnu à Laeken et dans les Marolles, 
engagé dans son comité de quartier, père de famille, conseiller communal 
depuis 2012  qui a vécu tous ses engagements citoyens dans la Ville de 
Bruxelles depuis sa naissance.  Didier est une belle personne, généreuse, 
conviviale, ouverte, sincère, honnête, un vrai humaniste idéaliste qui a 
combattu le CETA au nom de notre parti et se bat pour les valeurs de 
respect de l’autre, de solidarité, de responsabilité et de justice sociale.

Il est passionné par sa ville et surtout parses habitants et je lui fais 
entièrement confiance. Je le soutiendrai, lui et toute la liste, de 
mille manières. Je serai bien évidemment présente à ses 
côtés pendant la campagne sur le terrain et continuerai à 
m’investir pour la Ville et pour ses habitants avec la même 
énergie. 

Belle année à vous tous et toutes !!

Joëlle Milquet 
joellemilquet@hotmail.com

Le journal du cdH de la Ville de Bruxelles 
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Avant toute chose merci à Joëlle et toute mon équipe pour 
la confiance qu’ils placent en moi afin de mener la liste des 
prochaines élections communales de la Ville de Bruxelles.  Il 
s’agit d’un choix collectif, courageux, sincère et 
audacieux. 

Vous ne me connaissez pas encore tous. Je ne suis pas une star politique 
connue,  je suis un citoyen comme vous désireux de vous représenter et faire 
changer les choses de manière profonde, sincère et honnête. Je suis certain 
qu’ensemble, nous pouvons apporter l’apaisement dont notre ville a tant besoin.

Mon engagement dans l’associatif d’initiative citoyenne, m’a 
appris qu’on arrive à réaliser de belles et grandes choses en 
écoutant, en fédérant et en tenant compte des expériences et 
des talents particuliers de chacun. 

Je pense qu’on a trop oublié ces derniers temps que 
si Bruxelles doit être une métropole internationale 
accueillante pour ses hôtes, elle ne peut le faire 
pleinement qu’en étant d’abord une ville pour ces 
habitants, une ville qui retrouve son âme!

C’est dans cet esprit ancré dans les réalités de notre ville 
que je voudrais vous présenter en 3 axes notre stratégie 
pour faire avec vous de BRUXELLES une ville mieux 
gérée et bien plus humaine à vivre. 

Cette stratégie proposée pour vous et avec vous 
s’appelle «  BRUXELLES TOUT AUTREMENT » et 
comprendra:

1. Un nouveau projet de ville écrit avec vous! 
Pendant les 6 prochains mois, nous allons sillonner 
tous les quartiers pour vous rencontrer, vous écouter, 
vous questionner sur vos soucis, vos attentes et vos 
propositions dans tous les sujets qui concernent votre 
vie quotidienne. Un questionnaire est déjà en ligne sur 

le site www.cdhbxl.be  Donnez-nous votre avis! Notre page Facebook lancera 
également des thèmes de débat et des propositions pour vous permettre de 
participer.

2. Une nouvelle méthode de gouvernance où la participation 
citoyenne n’est plus un alibi, mais l’outil de base de la 
démocratie locale! Fini les décisions unilatérales imposées aux habitants 
en méprisant leurs avis et leurs attentes. Nous voulons un changement profond 
dans la manière de gérer la ville.

Au-delà des nouvelles règles strictes de contrôle de l’éthique des responsables et 
de l’utilisation de l’argent public, nous souhaitons mettre l’habitant au centre des 
décisions et proposer une gestion de la ville concertée pour et par les bruxellois. 
Nous voulons aussi que les habitants votent des budgets pour leurs quartiers.

3. Une liste citoyenne, ouverte, avec des habitants engagés. 
Si l’avenir de votre ville vous intéresse et que vous voulez prendre part à sa 
gestion, envoyez-nous votre candidature à l’adresse: cdhbxl@gmail.com

Vous pourrez compter sur mon enthousiasme, ma détermination et celle de mon 
équipe pour le faire avec vous avec le sens du service et de l’intérêt général. 
La force de cet engagement ne dépend pas des titres que l’on porte, mais de 
l’implication, de l’énergie et de la mobilisation que nous y mettons.

En 2018, ensemble décrochons la lune!

Didier Wauters
didier@didierwauters.be

Bonne année !
Gelukkig nieuwjaar
 

 + humaine
Bruxelles

Venez la fêter avec nous 

le 30 janvier à 18 heures 

rue des 4 bras, 2



L’appétit de certains au CPAS nous fait croire qu’il est devenu une 
société immobilière sans lien avec l’action sociale et certaines dé-
penses sont exorbitantes. Nous pouvons citer, en exemple, l’achat et 
essai de revente du bâtiment Godin à côté de Docks (4 000 000 €) 
qui peine à trouver acheteur ! Le bâtiment Byrrh et surtout son château 
d’eau dont on ne voit pas 
le lien avec un projet au 
service du citoyen.

En matière de bonne gou-
vernance, nous ne revien-
drons pas sur la gestion 
malhonnête et calamiteuse 
du Samusocial avec, en 
outre, des pertes énormes 
qui coûtent deux millions 
d’euros au CPAS! Cet 
argent aurait pu être investi 
dans le logement social, l’aide aux personnes âgées ou aux sans-abris 
! La volonté d’éloigner tous les autres acteurs de terrain de la gestion de 
l’aide aux sans-abris  et de la pauvreté a montré à quel point l’avidité 
de certains  pour l’argent et le pouvoir a dévoré le vrai sens de l’action 
politique. 
 

Même si le travail des fonctionnaires au sein du CPAS reste de très 
bonne qualité, une gestion concentrée exclusivement sur le rôle social, 
intégrée avec le Collège, des procédures moins couteuses et plus colla-
boratives avec d’autres services existants pourraient être plus efficaces.

Comme vous le voyez le travail ne manque pas pour aller vers plus de 
justice et de cohérence, c’est à cela que le cdH veut œuvrer si vous lui 
en donnez les moyens.  

Le CPAS et ses projets pharaoniques qui 
font oublier les règles de bonne 
gouvernance.La saga du stade national est un des plus grande défaite 

de la majorité : un gaspillage et une gabegie au détriment 
des bruxellois, de  nos clubs, et de nos jeunes et enfin un 
désastre économique.

Nous avons toujours défendu l’idée d’un stade qui ne coûte rien aux 
bruxellois et qui soit situé dans Bruxelles mais la majorité PS/MR a fait le 
contraire : elle a défendu l’idée d’un stade situé en Flandre sur le Parking 
C et a englouti des montants importants d’argent public pour y arriver.  

Après une saga hallucinante de non gestion professionnelle et de fausses 
promesses, la décision logique de l’UEFA d’attribuer les matchs prévus 
chez nous, à Wembley ainsi que le refus du club d’Anderlecht d’y parti-
ciper remettent en question l’ensemble du modèle économique et le brico-
lage hasardeux imaginé sur le plateau du Heysel et sur le Parking C. 
Nous devons empêcher la majorité PS/MR de continuer à 
jouer au casino avec l’argent des bruxellois. 

Rappelons que cette majorité a cédé à Ghelamco, pour un euro symbo-
lique, un beau terrain pour 99 ans. Elle a accepté, en outre, de le re-
payer au terme de la période, là où les autres villes d’Europe (Paris, Lille, 
Bordeaux, Nice) ont signé un bail limité de 27 à 30 ans maximum avec 
retour gratuit du stade à ce moment. De plus, elles reçoivent en moyenne 
3 à 4 millions d’euros provenant des clubs résidants en retour de l’exploi-
tation alors que la ville de Bruxelles, elle, paie ce montant en retour !
Le  préjudice causé aux bruxellois est énorme ! Qu’il s’agisse des frais 
d’avocats ou des frais de procédure déjà engagés, de l’image d’une capi-
tale européenne incapable d’accueillir quelques matchs de foot, etc… 
Ghelamco prétend vouloir poursuivre la construction d’un stade sur le 
Parking C sans l’Euro 2020 et sans Anderlecht ! Quel est son intérêt ? 
Serait-ce pour conserver les 120 millions d’euros que le Collège s’est en-
gagé, très imprudemment, à payer, même, en l’absence d’un club résident 
? 
Nous avions, violemment, interpellé la majorité PS/MR pour cette disposi-
tion et nous l’avions  dénoncé fermement.
Au vu, de la façon dont ce dossier a été géré jusqu’à présent, nous crai-
gnons fortement que les bruxellois soient obligés de payer, quand-même, 
un stade exorbitant pour rien. 

Dans un communiqué, le Collège a pris acte de la fin de l’Euro 2020 et 
se dit prêt à prendre part à toute initiative venant des autorités compé-
tentes. Ceci n’est-il pas un aveu de culpabilité et d’incompétence ? Car, 
après avoir initié un projet boiteux et hasardeux, qui prive notre ville du 
Mémorial Van Damme, des matchs des Diables, des concerts et d’autres 
grands évènements, la majorité PS/MR ne dispose même pas d’un plan 
B et manque de projets viables et crédibles. Ne soyez pas étonnés qu’elle 
trouve prochainement un prétexte pour démolir le stade. 

Par ailleurs, comme pour le stade, ce Collège de la démesure prive 
nos clubs et nos jeunes de moyens  en achetant un Tour de France à 
5.000.000 €, là où le Collège précédent n’avait dépensé que 300.000 € 
en 2010 pour un évènement réussi. 

Obsédé par son projet pharaonique d’un stade sur le Par-
king C, ce Collège a détricoté toutes les politiques sportives de la ville 
et a négligé tous les projets prioritaires pour nos habitants, tels que la 
construction d’une salle de basket, la rénovation et la modernisation du 
complexe sportif de la Stib à Haren et la maintenance des infrastructures 
existantes. Il a supprimé la salle de sport, rue des Six Jetons, un terrain de 
foot au Black Star et barricadé l’espace de jeux, Avenue du Marathon. Il a 
oublié les sports les plus populaires dans nos quartiers, tels que les sports 
de combat, le mini foot, le fitness ou encore l’athlétisme. Les grands évé-
nements sportifs non coûteux favorables à l’image internationale de notre 
ville ont été supprimés. 
Bref, une législature gabegique qui a juste réduit la pratique sportive dans 
la ville.
 

LES FIASCOS DE LA MAJORITÉ
Stade national : selon les propos du 
premier ministre, un dossier «cochonné» 

Geneviève Oldenhove
Conseillière CPAS

Mie-Jeanne Nyanga-Lumbala 
Conseillière CPAS

Jacques Michel 
Conseiller CPAS

Plus et mieux pour le logement à Bruxelles
Pour beaucoup de familles, se loger est un vrai parcours du combat-
tant. Il faut multiplier la création de logements publics en les répartis-
sant mieux sur le territoire de la Ville. Même si la majorité actuelle a 
respecté l’augmentation de l’offre, le chiffre reste insuffisant. 

Certains logements de la Régie Foncière présentent un état d’insalu-
brité récurrent : moisissures et humidité. Les conséquences au niveau 
santé peuvent être catastrophiques. Il faut investir d’urgence dans la 
rénovation de ces logements.

Par ailleurs, pourquoi  donc supprimer le guichet logement à Laeken?  
La majorité n’a-t-elle pas conscience que supprimer le guichet loge-
ment, c’est priver les gens d’un soutien qui leur est indispensable au 
vu des difficultés liées aux manquements du secteur.  Une pétition 
circule pour que ce lieu destiné à accompagner les gens en matière de 
logement reste accessible. Nous la soutenons ! 

Fatima Moussaoui
Conseillière Communale

Mohamed El Hamrouni
Conseiller communal

Bertin Mampaka
Conseiller communal

CONTACTEZ-NOUS !
Le cdH de la Ville de Bruxelles
Adresse : 41, rue des Deux Églises 
               1000 Bruxelles
Tél : 02.549.68.84
E-mail : cdhbxl@gmail.com
www.cdhbxl.be



LES FIASCOS DE LA MAJORITÉ
La Ville de Bruxelles est la capitale de la Belgique et c’est inscrit dans la 
Constitution. Cela implique des droits et des devoirs, des opportunités et 
des contraintes. Pour faire face à ces contraintes et tirer de ce rôle capital 
un bénéfice pour ses habitants, la Ville doit entretenir de bonnes relations 
avec les autres autorités du pays et ce en matière de gestion de la sécurité, 
de récolte de fonds européens, de financements pour nos infrastructures ou 
de rayonnement international, dans le bu! attirer investissements, tourisme 
et créateurs d’emplois.

Cette majorité, loin d’œuvrer 
dans le sens positif, a réussi 
à nous isoler dans le pays, 
et à donner une image 
négative de la Ville, avec les 
conséquences que l’on peut 
imaginer: perte d’opportuni-
tés, de financements, d’at-
tractivité, bref, au détriment 
de ses habitants !

4 exemples de jeu de cava-
lier seul et donc d’échec de 
la Ville de Bruxelles :

-C’était évidemment 
le cas avec la gestion 
du Samu Social, qui a 
fait la une des journaux et 
qui a montré comment, en 
allant contre les indications 
de la Région bruxelloise et 
en refusant son autorité de 
contrôle, les gestionnaires de 
la Ville et de son CPAS se sont obstinés dans leur attitude coupable.

-C’était encore le cas avec la gestion du piétonnier, qui a été 
lancé sans aucune concertation avec la Région, alors que les impacts en 
mobilité dépassent largement les limites du pentagone.

-Le stade est un troisième exemple de cavalier seul de la 
Ville, qui a pris sur elle, seule, des décisions qui ne devaient pas lui 
incomber, comme par exemple le financement à hauteur de 120 millions 
que la Ville s’apprêtait à faire payer par le contribuable bruxellois, sans 
même avoir demandé son avis, ce que nous avions été les premiers à 
dénoncer.
Les relations se sont aussi dégradées avec la Fédération 
Wallonie-Bruxelles, notamment dans la gestion du Cirque Royal, propriété 

de la Ville et mis à disposition du Botanique par convention avec la Fédé-
ration Wallonie-Bruxelles. La Ville n’a rien trouvé de mieux à faire qu’à 
casser la convention, récupérer la gestion du Cirque royal pour y 
faire une activité concurrente à celle du Botanique... Bravo!

Le dossier sensible des cours de philosophie et de religion a également 
pollué les relations avec la Fédération. Au moment de sa mise en œuvre, 
les écoles devaient demander à chaque parent, de manière neutre, leur 

choix de cours pour leurs 
enfants. La Ville a jugé op-
portun de violer cette règle 
constitutionnelle en faisant 
la promotion du choix 
de la laïcité dans tous les 
cartables des petits Bruxel-
lois, s’attirant les foudres 
légitimes de la Fédération 
et des associations de 
parents.

Le Fédéral n’est pas ou-
blié, pensons aux nom-
breuses frictions liées à la 
sécurité et au laxisme de 
la Ville dans sa gestion 
des politiques de préven-
tion.

Bref, que ce soit 
avec le Fédéral, la 
Fédération Wallo-
nie-Bruxelles ou la 
Région bruxelloise, 

la Ville a réussi, ces dernières années, à se brouiller avec 
plus d’une autorité publique, prenant le risque, souvent 
pour des histoires de pouvoir, de créer des conséquences 
négatives pour les habitants que nous sommes.

L’intérêt des Bruxellois exige que l’on corrige le tir au plus vite et que l’on 
coopère en bonne intelligence avec les partenaires. Ce à quoi nous nous 
engageons en ce début d’année 2018, que je vous souhaite belle et heu-
reuse.

La Majorité joue cavalier seul et isole la Ville 

Hamza Fassi-Fihri
Conseiller communal

La saga du piétonnier ou comment passer de l’espoir au cauchemar pour 
les chalands, les commerçants et les habitants du centre de la ville. 
Au départ, le principe d’un espace piétonnier a été soutenu à l’unanimi-
té des membres du conseil communal, mais très vite on a dû déchanter. 
Précipitation, absence de vision, de concertation, de gestion profession-
nelle, de prise en considération des habitants et commerçants .Et les 
critiques du CDH se sont sans arrêt transformées en propositions posi-
tives, qui n’ont jamais été entendues par le Collège actuel. Que souhai-
tons-nous? J’utilise le présent car nos demandes restent actuelles malgré 
le timide début des travaux. 
  
-En premier lieu, une réelle écoute du citoyen. On ne se lance pas dans 
un projet de cette ampleur sans une véritable concertation. Et celle-ci 

a été absente dès le départ. Alors pour la suite des travaux concer-
tons-nous avec les bruxellois pour améliorer le projet. Et sans tabou. 

-En deuxième lieu, parlons d’un phasage réaliste des travaux. Pour-
quoi  un piétonnier si étendu dès le début. Progressons par étapes et 
testons-les de manière à pouvoir intégrer les remarques des utilisateurs. 

-En troisième lieu, il faut revoir le plan de mobilité actuel qui reporte 
toutes les nuisances sur certaines voiries. Nous avons proposé à de 
nombreuses reprises de revenir au plan que j’avais préparé lors de la 
législature précédente à savoir un plan de circulation en boucles, qui 
préserve mieux la quiétude des habitants et qui a déjà été adopté dans 
de nombreuses municipalités. Il faut aussi revoir le plan bus de manière 
à mieux desservir le centre et à retrouver des arrêts là où le public les 
attend. 

-Enfin, nous proposons de garantir une qualité de vie aux habitants et 
leur redonnant la priorité plutôt que de transformer le centre ville en lieu 
permanent de loisirs de toutes sortes. 

Cela passera aussi par une amélioration de la propreté et de la sécurité, 
mais ça c’est une évidence même pour le Collège, qui ne fait que le dire 
mais ne le réalise pas! 

Christian Ceux 
Conseiller communal

Plus et mieux pour le logement à Bruxelles



Bianca Debaets
Brussels Staatssecretaris
Secrétaire d’Etat bruxelloise
Gemeenteraadslid CD&V 
Conseillère communale CD&V

Meer verkeersveiligheid in de stad 
Plus de sécurité routière dans la ville 
 

Il y a peu de choses qui dé-
rangent les Bruxellois aussi for-
tement que le trafic routier: trop 
agité, trop dangereux et trop 
peu respectueux des règles. En 
2016, on a recensé pas moins 
de 23 conducteurs en moyenne 
par jour (!) qui roulait à plus 
de 30 km/h au-dessus des 
limitations autorisées, ce qui est 
pourtant une infraction grave 
et ce qui entraîne des risques d’accidents mortels. C’est la raison pour la-
quelle, comme ministre régionale,  j’ai mis près d’un million et demi d’eu-
ros à la disposition des communes bruxelloises pour prendre des mesures 
à ce niveau. L’objectif est notamment de créer des zones 30 qui protègent 
mieux les piétons et les cyclistes tout en contribuant à une circulation plus 
fluide. Dans ces zones 30, il s’agit en particulier d’améliorer la qualité du 
marquage routier, de rendre les carrefours plus sûrs, d’installer des ralen-
tisseurs de vitesse ou de placer des systèmes de radar préventif. De cette 
façon, ensemble, nous œuvrons pour que la Région bruxelloise devienne 
une ville plus agréable et plus vivable.
 

Er zijn weinig dingen waar de Brusselaars zich zo hard aan ergeren als 
het verkeer: te jachtig, te gevaarlijk, te weinig respect voor de regels. In 
2016 waren er per dag (!) gemiddeld maar liefst 23 chauffeurs die meer 
dan 30 km te snel reden, wat nochtans een zware overtreding is en vaak 
levensgevaarlijk. Daarom maakte ik , als minister, bijna anderhalf miljoen 
euro vrij voor de Brusselse gemeentes om maatregelen te nemen. Het gaat 
om de inrichting van zones 30 die voetgangers en fietsers beter bescher-
men en die voor een vlottere verkeersstroom zorgen. Binnen de zones 
30 gaat het over betere wegmarkering, veiliger maken van kruispunten, 
plaatsen van snelheidsverlagende drempels of de invoering van een pre-
ventief radarsysteem.  Zo maken we samen van Brussel een aangenamer 
en meer leefbare stad.

Le Manque de cohérence dans la stratégie 
commerciale de la Ville de Bruxelles !

1. Si le lockdown, les attentats et 
la fermeture des tunnels n’ont rien 
arrangé à la baisse de fréquenta-
tion de celui-ci, les pertes subies 
par les commerçants ont été sur-
tout causées par la mise en œuvre 
mégalomane du piétonnier et ses 
interminables travaux qui font souf-
frir les commerçants et entrainent 
leur faillite. Ce Collège au lieu 
de lancer un chantier fédé-
rateur a foncé  dans le mur 
de manière autoritaire  en 

négligeant les habitants et les commerçants.
2. Certains quartiers sont oubliés : le baromètre commercial 
édité par Atrium a pointé les mauvais résultats du quartier Bockstael. 
Depuis cinq ans, Didier Wauters, notre conseiller communal, interpelle 
le Collège pour rappeler qu’à Laeken et à Neder-Over-Heembeek, les 
noyaux commerciaux ont aussi besoin de projets de développement, 
d’une bonne accessibilité et d’un accompagnement de terrain efficace. 
Les efforts sont concentrés sur le pentagone et ne répondent pas aux 
urgences commerciales des autres quartiers de la Ville. 

Nous voulons une stratégie commerciale mieux pensée, plus cohé-
rente, équilibrée et concertée au service des habitants et de l’emploi. 
Si certains rêvent encore de mégas complexes excentrés complètement 
dépassés, nous insistons sur le rôle des petits indépendants de 
proximité et des PME qui forment les noyaux commer-
ciaux au cœur des quartiers, qui emploient essentiellement de 
la main d’œuvre locale, qui participent au contrôle social, à la convi-
vialité, à la sécurité et à l’amélioration de la mobilité. Ce sont eux la 
véritable pierre angulaire économique de notre Ville! 

Marius Ndolimana
Président de la section de 
la Ville de Bruxelles

VOUS VOULEZ AUSSI CHANGER VOTRE VILLE ?  VOUS ETES LES BIENVENUS 
POUR REJOINDRE NOTRE LISTE COMMUNALE OUVERTE AUX CITOYENS   
Envoyez votre candidature librement en écrivant à cdhbxl@gmail.com ou remplissez le bon suivant à renvoyer à Marius Ndolima-
na, cdH, 41 rue des deux Eglises 1000 Bruxelles

NOM …………...............................................................…………....................................................................

PRENOM……………………...............................................…………..................................................................

ADRESSE……………….....................................................…………...................................................................

E-MAIL………………........................................................…………....................................................................

TEL…………………..........................................................…………....................................................................

MOTIFS DE LA CANDIDATURE………….................................…………...............................................................

…………........................................................................………….....................................................................

Nous vous invitons à la réception de nouvel an suivi d’une soirée dj   

Mardi 30 janvier à 18h 

Au Suisse - Les apéros du mardi
Rue des Quatre Bras 2, 

1000 Bruxelles
Info : cdhbxl@gmail.com


